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Le futur a-t-il de l’avenir ?

Toute ressemblance avec des personnages existants serait purement fortuite.

Travaillant l'été en centre aéré, je me demande parfois à quoi ressemblerait le futur des enfants
que je côtoie. Entre Pierre qui a peur de faire caca seul à 5 ans, Paul qui insulte ses camarades
à seulement 4 ans et Jacques qui explique le midi à ses amis comment se masturber, je me dis
que le futur de notre futur a un avenir brillant !

Enfin eux, c'est mon futur. Moi je suis le futur de mes parents. Ces enfants sont donc le futur
futur de mes parents. Ou mes parents sont-ils leur propre futur, me laissant leur futur présent
comme mon futur à moi ? Eux héritant du futur passé de mes grands-parents ? Dans ce cas-là,
mon futur aurait-il un avenir plus brillant que le futur encore plus futuriste des jeunes du
centre aéré ?
Malheureusement, ces derniers jours le futur annoncé n'a pas l'air très glorieux. Nous avons eu
la saison : cinq milliardaires aiment tellement le Titanic qu'ils décident de rejoindre les
vestiges du bateau mais aussi leurs passagers grâce à une manette de PlayStation et un
bluetooth défaillant; la saison : taper sur des manifestants n'était pas assez, utilisons notre
"monopole de la violence légitime" pour tuer des gosses; suivi rapidement de la saison :
rendons un policier millionnaire en quelques jours parce que ouin ouin on n'a pas le droit
d'être raciste en paix; tout ça sur un fond de guerre sur le sol européen depuis plus d'un an et
pas à cause de la fameuse scission chocolatine/pain au chocolat, migrants qui se noient pas
loin de notre spot de vacances rêvé sur la côte italienne, et records battus en natation mais
aussi en température. Comme un mème le dit si bien : c’est l’été le plus chaud jamais
enregistré mais le plus froid du reste de notre vie !

L'avenir imaginé dans la cour de récré semble bien loin de notre futur actuel qui ressemble de
plus en plus à un épisode de Black mirror. Tout ça donne envie de ressortir le slogan de
François Hollande : le changement c'est maintenant.
Mais le changement est déjà là. Ou il l'a peut être toujours été, juste un peu moins bruyant que
les cris des hommes sur "Non mais le nouveau film Barbie est une propagande féministe
woke anti homme". Alexa joue Garçon de Koxie.
J’ai donc tenté, à mon échelle, de prendre part à ce changement. Ma première action,
soucieuse de l'aspect pas très éclatant de notre futur, fut en seconde. Au grand dam de mes
parents, j'ai séché les cours un vendredi pour aller manifester avec d’autres lycéens pour
alerter contre le dérèglement climatique, prenant part au mouvement lancé par Greta
Thunberg.
Mon activisme s’est enrichi à travers, principalement, les réseaux sociaux. Ma personnalité a
donc évolué au fil du temps. pour mes soeurs, je pouvais être la personne à qui on demande
une explication sur des sujets “woke”, pour d’autres (mes parents), je pouvais être la personne
à qui on demande de se taire parce que c’est pas en lisant trois posts sur instagram qu’on a
acquis tous les enjeux d’un sujet important. Beaucoup peuvent penser que “non mais les
réseaux sociaux c’est nul, ça abrutit les jeunes, ils passent leur temps dessus, c’est un fléau”.
Certains iront même jusqu’à faire un lien entre jeux vidéos et émeutes récentes, je cite “ On a
parfois l’impression que certains d’entre eux vivent dans la rue les jeux vidéos qui les ont
intoxiqués”. Soyez donc bien heureux que mes parents ne m’ont pas laissée avoir de Nintendo
DS plus jeune, m’empêchant aujourd’hui de reproduire une course Mario kart dans les rues de
Cadouin en réaction à la hausse du prix des yaourts.



Alors, avec tout ça, est ce que notre futur a un avenir ? Quelle société laissons-nous à Pierre
Paul Jacques, mes petits jeunes du départ ? C'est normal que des enfants aient des inquiétudes,
des peurs et des difficultés à trouver leur place, découvrant le monde à travers leur corps.
Quand des adultes adoptent les mêmes comportements, on peut se demander si c'est bien
normal. Pierre Paul Jacques ont bien un futur, à condition qu’on leur laisse un avenir.
Le changement c'est maintenant.


